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de toutes les valeurs du produit XX" qui correspondent à des abscisses négatives, ce qui revient à remplacer le produit XX" par le suivant #XX". Supposons maintenant que, au lieu de résoudre l'équation X'— o, on forme deux équations auxiliaires qui aient respectivement pour racines les diverses valeurs des deux produits XX", ^XX", prises avec des signes contraires et correspondant à toutes les racines réelles ou imaginaires de l'équation dérivée X' = o. Si, comme nous le supposerons d'abord, ces deux équations auxiliaires n'ont pas de racines égales, celles de leurs racines qui correspondront à des racines imaginaires de l'équation dérivée seront elles-mêmes imaginaires et, par suite, si l'on forme successivement pour chacune d'elles l'excès du nombre des racines positives sur le nombre des racines négatives, on aura précisément les deux excès ou quantités cherchées. Au reste, il sera facile d'obtenir par l'élimination les deux équations auxiliaires dont il s'agit; car, si l'on représente pai\y l'inconnue de la première, par s l'inconnue de la seconde et par
les équations elles-mêmes, il suffira, pour obtenir la première auxiliaire Y= o, d'éliminer x entre les deux équations
X'±=o,       y + XXjr=o,
e,t, pour obtenir la seconde auxiliaire Z = o, d'éliminer oc entre les deux équations
Cela posé, les deux théorèmes de Géométrie que nous avons énoncés oi-dessus, page 173, se réduisent aux deux suivants :
THÉORÈME I. — Le nombre des racines réelles de la proposée X = o surpasse toujours d'une unité la différence qui existe entre les nombres de racines positives et négatives de la première auxiliaire Y= o.
THÉORÈME IL — La différence qui existe dans la proposée X = o entre les nombres de racines positives et négatives est supérieure ou inférieurer excès, il suffirait de substituer successivement toutes les racines réelles de l'équation X'~o dans le produit XX", puis de retrancher le nombre des valeurs positives de ce produit du nombre de ses valeurs négatives et, pour obtenir l'excès de la première différence sur la seconde, il suffirait de changer préalablement les signesire au nombre des racines réelles de la proposée.
